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l/l mlivn et noii Cheval.

Un voyageur espagnol rencontre un Indien 
dans le désert. L’indien a un bon cheval. 
Celui de l’Espagnol est très mauvais. L’Es^ 
pagnol propose à l’Indien de faire un échange, 
Celui-ci refuse. L’Espagnol qui est bien armé, 
prend le cheval de l’autre et continue sa route. 
L’Indien le suit à la ville prochaine, et porte 
ses plaintes au juge. L’Espagnol affirme que 
le cheval lui appartient, qu’il l’a élevé. Il n’y 
a pas de preuves du contraire. Le juge va 
renvoyer les plaideurs, lorsque l’Indien pousse 
un cri de joie. “ Attendez, dit-il, je sais un 
moyen de prouver que le cheval est à moi." 
Ihôte son manteau et le met subitement sur 
la tête de l’animal. •* Demandez maintenant 
à cet homme de quel œil le cheval est borgne.” 
L’Espagnol, qui n’ose pas hésiter, répond im­
médiatement : “ de l’œil droit.” Alors l'Indien 
découvre la tête du cheval et dit ; “ il est
borgne de l’œil gauche.” Le juge est con-
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